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Le livre magique qui
transcende la lecture La signature cryptee de Virgile

Al'image
de beaucoup d'adultes,

Christine Lötscher adore les ro-
mans fantastiques pour la jeunesse.

Ce type de litterature connait un grand
essor depuis quelques annees, comme en
temoigne le succes de «Harry Potter». La
chercheuse en litterature a constate que,
dans beaucoup de romans de ce genre,
apparaissaient des livres de magie qui non
seulement sont garants de suspense mais
ouvrent aussi des perspectives pour des
reflexions philosophiques. Ainsi, l'auteur
allemand Michael Ende, dans «L'Histoire
sans fin», a fait entrer le personnage d'un
jeune lecteur dans un livre magique. Le
heros abandonne son role passif et cree
son propre monde. Le roman fantastique
permet de ce fait d'illustrer la question
theorique de la signification de l'acte de
lecture.

Dans sa these sur le röle des livres
de magie dans la litterature fantastique
actuelle, Christine Lötscher montre que
ces grimoires y acquierent le Statut de
medium omnipotent. Qui connait leur
contenu est en mesure de modeler le
monde. Dans le roman «Opus» d'Andreas
Gossling, un autre auteur allemand pour
la jeunesse, qui se passe pendant l'lnquisi-
tion,tout un savoir magique est concentre
dans un seul volume ressemhlant ainsi ä

une micro-puce renfermant des donnees
secretes. Le pouvoir magique du livre est
susceptible de devenir dangereux. Et qui
dispose de tels pouvoirs est en effet tenu
de prendre et d'assumer des decisions. Les
livres de magie incitent ä des questionne-
ments existentiels qui interessent aussi
les adultes.Une maniere de redonner ä

la lecture une importance que certains
croyaient perdue ä l'ere du numerique.
Sabine Bitter

Les livres de magie jouent un röle important dans
la litterature fantastique actuelle.
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Les noms de lieu ont aussi une histoire.

Dictionnaire toponymique
pour le grand public

La
toponymie est ä la mode.Des dic-

tionnaires explicitant l'origine et la
signification des noms de lieux ont

ainsi ete recemment publies dans divers
cantons et regions de Suisse. Ces ceuvres
sont souvent difficilement comprehen-
sibles pour les profanes. Mais il peut
en aller autrement, comme le prouve le
dictionnaire toponymique du canton de
Schwytz redige par Viktor Weibel. Fruit
de recherches de longue haleine, cet opus
en six volumes recense les 18000 noms
de localites et de lieux-dits schwytzois et
les accompagne de notices historiques et
explicatives.Afin de mettre les resultats
de ces travaux ä disposition d'un large
public, l'association «Kuratorium Ortsund

Flurnamenbuch des Kantons Schwyz»
a decide d'en publier un resume sous la
plume du meme auteur. «Ii s'agit de la
premiere version populaire d'un dictionnaire
toponymique», fait valoir son president,
Toni Dettling. Le livre contient tous les
noms de localites et de lieux-dits de l'edi-
tion scientifique avec, ä chaque fois, une
breve explication sur leur signification.
Il est egalement vendu avec une cle USB

qui donne acces ä la version grand public
comme ä l'edition scientifique. Par ailleurs,
le lecteur peut localiser ainsi les lieux sur
des cartes historiques et actuelles. L'ope-
ration est un succes. Le premier tirage de

4000 exemplaires a ete rapidement epuise,
et 1000 volumes supplementaires ont dejä
ete imprimis. Simon Koechlin

Viktor Weibel: Vom Dräckloch i Himel.

Namenbuch des Kantons Schwyz (avec cle USB),

Schwytz, 2012.

Viktor Weibel: Schwyzer Namenbuch. Die

Orts- und Flurnamen des Kantons. 6 volumes

(y compris l'edition grand public de

Dräckloch i Himel avec cle USB), Schwytz, 2012.

rma virumque cano,Troiae
qui primus ab oris / Italiam
fato ...» C'est ainsi que debute

l'Eneide, la legendaire epopee de Virgile
qui retrace les peregrinations du heros
troyen Enee, ancetre mythique du peuple
romain.Cristiano Castelletti,philologue ä

l'Universite de Fribourg,vient de confe-
rer ä ce recit vieux de plus de 2000 ans
une dimension nouvelle. Dans ses quatre
premiers vers, il a en effet decouvert un
acrostiche boustrophedon, un style d'ecri-
ture consistant ä alterner la direction de
lecture de la premiere et de la derniere
lettre d'un vers (ä Limitation de la charrue
qui laboure la terre) afin d'obtenir un ou
plusieurs mots caches. Dans ce cas, cela
donne la sequence «ASTILOMV» ou plus
precisement «A STILO M(aronis) V(ergili)»,
soit, en franqais, «ä partir du stilus (tige en
metal permettant d'ecrire sur des tahlettes
en cire) de Virgile Maron». En adoptant ce
procede, l'ecrivain latin a non seulement
insere sa signature cryptee au debut de
son ceuvre, mais aussi, selon le chercheur,
voulu rendre hommage au poete alexandrin

Aratos de Soles, le premier ä avoir
compose un acrostiche boustrophedon.
En effet, «ARATUS» est le participe passe
d'«ARARE» qui signifie labourer mais
aussi ecrire,deux actions renvoyant au
mouvement boustrophedon. Le philologue
souligne qu'il s'est inspire de la methode
des Anciens, laquelle visait ä chercher
et interpreter des signes dans les textes
mais egalement au sein de la nature, par
exemple dans les astres afin d'y lire des

messages divins adresses aux hommes.
uha

C. Castelletti, Following Aratus' plow: Vergil's
signature in theAeneid (Museum Helveticum 69,

2012, 83-95).

Virgile tenant l'Eneide sur ses genoux, entoure
des muses Clio et Melpomene (mosai'que du llie
siecle.)

Fonds national Suisse - Academies suisses: Horizons n°97 45


	Le livre magique qui transcende la lecture

